Toulouse, le 17 octobre 2006

Eric Ferrante
Chef de projet « Biens Culturels Africains »
Service Formation Continue, l’Université de Toulouse-Le Mirail

( ferrante@univ-tlse2.fr / ( +33 (0)5 61 50 49 28

à

Max Benoit

Directeur délégué - INA
et

Stéphanie Rabourdin-Godbert

Responsable des affaires internationales - INA
Bonjour,

Ce courrier fait suite à la visite du 21 mars 2006 au siège INA de Bry-sur-Marne de Monsieur Papa NDIAYE, Directeur de l’Institut Fondamental d’Afrique Noire (IFAN) de Dakar - Sénégal, et aux rencontres qui se sont déroulées les 22 et 23 mars 2006 à la délégation régionale INA de Midi-Pyrénées.

Cet accueil informel s’inscrivait dans le cadre d’un projet de partenariat entre l’IFAN et l’INA concernant en priorité la restauration et la numérisation de films au format 35mm qui font partie du fonds audiovisuel de l’IFAN, et la tenue de stages de formation ciblés pour le personnel du Service Audiovisuel de l’IFAN.

Ces actions s’inscrivent dans un projet plus vaste de numérisation et de valorisation de l’ensemble des fonds de l’IFAN, projet baptisé « Biens Culturels Africains »1, dont l’Université de Toulouse-Le Mirail est partenaire et pour lequel j’ai été désigné chef de projet pour les actions françaises.

Les interventions possibles de l’INA qui avaient été évoquées sont les suivantes :

1. Expertise à Dakar des supports (dégradation, conditions de stockage)2
2. Transport des films 35mm jusqu’à Paris

3. Restauration éventuelle des films

4. Après envoi des notices par l’IFAN, normalisation des éléments de catalogage, inventaire et numérisation en beta num


1 Se reporter au résumé en annexe 1

2 Se reporter à la volumétrie en annexe 2

5. Compression mpg1
6. Envoi à l’IFAN pour travail sur l’indexation et accord sur les normes

L’IFAN est prêt à négocier une proposition émanant de l’INA portant sur ces actions, et à établir un conventionnement en cas d’accord.

Le projet entre actuellement dans sa phase de réalisation. La première phase prévoie l’expertise technique (assurée éventuellement par l’INA) et une expertise documentaire qui sera menée par les conservateurs de l’IFAN avec la participation d’un expert français, Anne-Marie Moulis, directrice du Département Archives et Médiathèque de l’Université de Toulouse-Le Mirail. J’aurais souhaité faire coïncider ces déplacements et éventuellement les organiser avant la fin de l’année (décembre 2006 ?) afin de respecter l’échéancier prévu. Je ne souhaite toutefois pas que les décisions se prennent dans la précipitation et si un tel calendrier semble impossible, nous agirons autrement bien sûr.

Je vous remercie pour l’intérêt que vous portez à ce beau projet, et j’espère qu’un accord pourra aboutir très rapidement.

Je vous prie d’agréer, Madame et Monsieur, l’expression de mes sentiments distingués.

Eric Ferrante

Annexe 1 – Fiche descriptive du projet
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Biens Culturels Africains

Numérisation et valorisation des fonds de l’Institut Fondamental d’Afrique Noire (IFAN) - Université Cheikh Anta Diop de Dakar
Projet dirigé par

l’Université Cheikh Anta Diop de Dakar 

et l’Université de Toulouse-Le Mirail
1. Résumé du projet

L’institut Fondamental d’Afrique Noire (IFAN, dirigé à partir de 1938 par Théodore Monod sous l’appellation Institut Français d’Afrique Noire) regroupe à ce jour des fonds iconographiques et audiovisuels d’une valeur inestimable pour la mémoire des peuples africains.

La plupart de ces documents subissent des dégradations inhérentes à leurs types de support souvent très anciens. Ce projet, né du devoir de sauvegarde d’un patrimoine exceptionnel se décline en trois grands axes :

A. Restauration, documentation et numérisation

B. Valorisation

C. Formation et dissémination

A terme il s’agit de doter l’IFAN des outils et des compétences nécessaires pour développer une politique de conservation de ses fonds bénéficiant des dernières avancées technologiques en matière d’archivage, d’y créer un pôle d’expertise en matière de numérisation et de valorisation susceptible de rayonner dans la sous-région, de développer une banque de ressources indexées pour l’exploitation des documents et de communiquer autour de ce nouvel outil, de créer un site Internet pour la diffusion grand public des documents et d’initier des programmes pédagogiques en ligne de premier niveau (primaire et secondaire) autour de  ces documents.

Pour atteindre ces objectifs nous proposons de constituer des équipes scientifiques et techniques qui seront chargées des analyses préliminaires, du travail d’expertise, de la mise en œuvre des différentes phases du projet et de l’évaluation finale.

2. Dates réalisation

Début : octobre 2006
Fin : octobre 2008
3. Pays partenaires de réalisation

Au Sénégal

L’Université Cheikh Anta Diop de Dakar (UCAD), et plus particulièrement :
L’Institut Fondamental d’Afrique Noire  (IFAN)

L’Ecole des Bibliothécaires, Archivistes et Documentalistes (EBAD)
En France

L’ Université de Toulouse Le-Mirail (UTM), et plus particulièrement :
Le Département Archives et Médiathèque (DAM)

Le Département Histoire, Arts et Archéologie

Le Service Formation Continue

Le Centre Audiovisuel et Multimédia (CAM)

Le Service Relations Internationales (RI)

En Belgique

L’Université Catholique de Louvain, et plus particulièrement :

Le Département de Communication

Katholieke Universiteit Leuven, et plus particulièrement :
Le Centre Maerlant

4. Pays bénéficiaires

Les collections iconographiques et audiovisuelles de l’IFAN font partie intégrante de la mémoire de l’Afrique et constituent à ce titre un support irremplaçable pour la recherche scientifique africaine. Elles revêtent une importance capitale pour les peuples concernés, à quelque pays du continent qu’ils appartiennent et quelle que soit leur langue.

L’accès libre de ce trésor oublié via le réseau Internet intéresse tout particulièrement les pays qui redécouvriront là des traces oubliés de leur histoire et des éléments fondateurs de leur culture (voir par exemple Annexe 1 – Domaines et pays couverts).

L’acquisition de savoir-faire et de compétences nouvelles dans le domaine de la conservation et de l’exploitation de documents numérisés intéressera directement un réseau d’institutions, musée ou services dans la sous région : l’IFAN est resté lié aux anciens centres locaux (CENTRIFAN) de Saint Louis, d’Abidjan (Côte d’Ivoire), de Bamako (Mali), de Cotonou (Bénin), de Niamey (Niger) ou de Ouagadougou (Burkina Faso), tous devenus aujourd’hui des instituts nationaux ; des accords de partenariat sont d’ores et déjà établis afin que ces pays puissent reproduire une expérience similaire sur leurs propres fonds d’archives (voir Annexe 5 – Conventionnements).

5. Public cible

A. Les personnels de l’IFAN qui bénéficieront des nouveaux équipements et  des transferts de compétences prévus par le projet.

B. Les enseignants de l’EBAD confortés au terme du projet dans leur rôle d’experts africains en matière de documentation d’archives numériques et de systèmes d’information, avec en ligne de mire la création d’un master en iconographie.

C. Les étudiants de l’EBAD impliqués dans le projet, pour qui ce travail constituera un acquis d’expérience exceptionnel.

D. Les chercheurs impliqués dans les actions de recherche et de valorisation.

Annexe 2 – Volumétrie du fonds

Les supports

Outre le papier, les supports des patrimoines audiovisuels de l'IFAN sont magnétiques (bandes sonores, disques, bandes vidéo), ou chimiques photosensibles (photographies, films et microformes).

La présentation des collections

Les collections couvrent la période de 1942 à 1973.

Le Service audiovisuel conserve des documents non textuels, qui pour certains intègrent du texte

Les photographies

A. Des clichés et des positifs en noir et blanc au nombre de 60 000, dont 5000 plaques de verre). Ces 60 000 positifs en noir et blanc sont légendées avec leurs auteurs, la date de prise de vue, les explications sur les personnages, lieux ou scènes photographiés. Ces légendes ont permis leur classement dans des fichiers matières et géographique.

B. Des albums et cahiers de photos anciennes.

C. 324 photographies en couleur datant de 1995.

D. 860 cartes postales anciennes.


Exemples :


→ Sanctuaires ethniques (d'initiation et royaux ) / Réal. Adrien Benoît De Worm.- Casamance : IFAN, 16 mars 1988.- 37 diapos; 24 x 36 mmm.- Mission joola.
→ Thérapeutique magique / Réal Adrien Benoît De Worm.- Casamance, Nyassia : IFAN, 1992.
→ Case impluvium / Réal. Adrien Benoît De Worm.- Casamance, Mlomp : Nyassa : IFAN, mars 1991.- 23 diapos ; 24  x 36 mm; coul..- Mission Joola.

Les diapositives
9000 diapositives en couleur dont 600 font partie de l’ancien fonds et 7631 unités constituent le « Fonds Adrien Benoît De Worm ».

Les documents sonores

A. 150 disques anciens ethnographiques de 78 tours.

B. 38 bandes folkloriques.

C. 118 bandes magnétiques.

D. Des cassettes audio.

Des enregistrements de musique africaine et d'enquêtes ethnographiques, sont achetés par l'IFAN en 1953 chez des producteurs français, américains ou suisses, auprès du Musée de l'Homme, qui éditait aussi des disques à partir de quelques enregistrements de l'IFAN (Diallo, N'D. T, 1981, p. 12), comme nous le montre ces quelques exemples représentatifs des patrimoines de disques anciens : 

→ Musique (enr. Sonore). Madagascar : d'hommes, chant de lutteur / Andrainjatu Betsileu du Nord; Musée de l'Homme ; Mission Clerisse.- Madagascar : Musée de l'Homme, (sd).- Disque.

→ Malinké Guinée (enr. Sonore). Anikouga Dozolou : salutations aux chasseurs / par Mazangro Sidibé et chœur de femmes ; Tomo Samoré Dozo Brila : hommage aux anciens chasseurs.- Guinée : Africavox, solo.-disque. 

→ Haoussa AOF (enr. Sonore). Chanson de Dyahadi / griots de Tahoua.- Niger : AOF. Mission, 1950-51.- Disque. 

→ Falah Bouda. Chant religieux, El Hadj Malick , louanges / Guèye Amadou Lamine.- Germany : Pariophon, Carl Lindstron A.G. , (sd). Disque.

→ Pygmées (Moyen Congo) (enr. Sonore). Chant magique avant la chasse à l'éléphant, danse rituelle après la chasse ; chant magique en partant pour la chasse au filet, chœur d'hommes au retour de la chasse / enr. par A. Didier, rec. Par G. Rouget.- France : BAM, (1946). Mission Ogoué - Congo.- Disque.

Les documents audiovisuels

A. Les 63 films ethnographiques du "Fonds Potentier" (chef de la Section Ciné-son), produits pendant les années 1950.

B. 126 bandes vidéo.

C. 118 bandes magnétiques.

Quelques exemples de films :

- les films en couleur : 

→ Le pays Bassari : 343 M. 22 minutes (Guinée). Le milieu physique, le village, détails des cases, dessins et plans des cases, la vie familiale, débroussaillage avant culture, danses rituelles annuelles. 

→ Chinghetti : 220 M 20 minutes (Mauritanie), dans l'Adrar, ses artisans, les cultures de sa palmeraie, le départ d'une caravane de sel vers l'intérieur. 

→ Chez les Laobés, artisans du bois : Fouta-Djalon (Guinée) 265 M. 26 minutes. La technique du bois par la secte des Laobés, en pays Foula : depuis l'abattage jusqu'à la décoration des objets usuels par le forgeron du Foulassou voisin.

→ Les petits hommes de bronze- La technique complète de la cire perdue ou la fabrication des petits sujets mossis en bronze : modelage du sujet en cire, enrobage du moule, confection du creuset, coulage du métal en fusion, noircissement, ébarbage, décoration en couleurs. 

- les films en noir et blanc : 

→ Reptiles d'AOF : 440 M. 40 minutes "les tortues" : documents sur les principales tortues de mer, de marigots et de terre d'Afrique occidentale dans leur milieu physique.

- "Série de films sur différents habitats indigènes d'Afrique occidentale avec quelques éléments humains, plans et dessins des dits habitats" : 

→ Habitat en Casamance (Diola) 132 M. 12 minutes.

→ Habitat de Bobo Fing  (Haute-Volta) 120 M. 11 minutes.

PAGE  
1

